
Vers le 4eme dimanche de l’Avent – Année B

La finale de cet évangile est assez remarquable ! Marie répond un 

« Me voici » franc et confiant. Elle se met au service de son Seigneur. 

Suis-je capable d’un tel oui à Dieu ? Et quoi faire à la suite d’une 

telle mise en disponibilité pour Dieu ? Le verset suivant nous indique 

que tout de suite après, Marie se lève et part en hâte. C’était le 

thème choisi pour les JMJ de l’été dernier à Lisbonne, une invitation 

à se lever et agir. Qu’avec Marie, sur ce chemin vers le mystère de 

l’incarnation, j’apprenne à me lever et partir en hâte à la rencontre 

du Seigneur et des autres. 

Sa 23 « Me voici »

Le mystère de l’incarnation que nous allons célébrer ce soir nous 

est révélé dans ce dialogue : « L’Esprit Saint viendra sur toi et la 

puissance du Très-Haut te prendra sous son ombre. Celui qui va 

naitre sera saint et sera appelé Fils de Dieu ! Rien n’est 

impossible à Dieu ». Je peux laisser raisonner ces paroles en moi 

en m’arrêtant sur les mots qui me rejoignent plus 

particulièrement ou bien sur ceux qui me résistent. Puis, je 

partage simplement au Seigneur ce qui m’est venu à l’écoute de 

ces paroles. En cette période où les préparatifs demandent 

souvent beaucoup de temps et d’énergie, que les célébrations de 

Noël soient aussi pour nous un temps pour exprimer notre désir 

de nous ouvrir et de collaborer à l’œuvre du Seigneur en nous et 

par nous. Et gardons dans nos cœurs tous ceux et toutes celles 

pour qui Noël ne sera pas forcément un soir de joie.

Dimanche 24 Collaborer avec Dieu 

demande quelque chose, notre réaction première est de demander 

pourquoi en ayant derrière la tête « pourquoi moi ? »… surtout, si cela 

nous dérange, nous prend au dépourvu, ne nous plaît pas, nous oblige à 

renoncer à quelque chose… 

Le pourquoi n’est pas de mise avec Marie car elle accueille cette 

nouvelle inouïe avec un simple « comment ». Profitons de ces jours pour 

nous mettre à l’école de Marie : simplicité du cœur et attention au 

quotidien pour être bouleversé par ce que nous allons entendre. 

L’habitude rétrécit l’ouverture à ce qui est neuf. Quand Dieu vient, 

c’est toujours « énorme » !        Emmanuelle Huyghues Despointes, CVX

L’expérience de Marie peut 

être la nôtre le jour de Noël. 

Certes, nous n’entendrons 

pas forcément un ange nous 

saluer. Mais en déposant 

l’enfant Jésus dans la 

crèche, c’est, comme pour 

Marie, une parole boule-

-versante qui nous sera 

adressée : Dieu vient «  cré- 

cher » parmi nous ! Mais 

bien souvent, quand on nous
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cette parole, elle fut toute 

bouleversée ‘‘A
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En ce temps-là, l’ange Gabriel fut envoyé par Dieu dans une ville de 

Galilée, appelée Nazareth, à une jeune fille vierge, accordée en 

mariage à un homme de la maison de David, appelé Joseph ; et le nom 

de la jeune fille était Marie. L’ange entra chez elle et dit : « Je te 

salue, Comblée-de-grâce, le Seigneur est avec toi. » À cette parole, 

elle fut toute bouleversée, et elle se demandait ce que pouvait 

signifier cette salutation.  L’ange lui dit alors : « Sois sans crainte, 

Marie, car tu as trouvé grâce auprès de Dieu. Voici que tu vas 

concevoir et enfanter un fils ; tu lui donneras le nom de Jésus. Il sera 

grand, il sera appelé Fils du Très-Haut ; le Seigneur Dieu lui donnera le 

trône de David son père ; il régnera pour toujours sur la maison de 

Jacob, et son règne n’aura pas de fin. »  Marie dit à l’ange : « 

Comment cela va-t-il se faire, puisque je ne connais pas d’homme ? 

» L’ange lui répondit : « L’Esprit Saint viendra sur toi, et la puissance 

du Très-Haut te prendra sous son ombre ; c’est pourquoi celui qui va 

naître sera saint, il sera appelé Fils de Dieu. Or voici que, dans sa 

vieillesse, Élisabeth, ta parente, a conçu, elle aussi, un fils et en est à 

son sixième mois, alors qu’on l’appelait la femme stérile. Car rien 

n’est impossible à Dieu. » Marie dit alors : « Voici la servante du 

Seigneur ; que tout m’advienne selon ta parole. © AELF

ÉVANGILE DE JÉSUS-CHRIST SELON ST LUC

Un messager angélique 
Voici qu’en ces temps-là, Dieu prend une initiative hors du commun : 

envoyer un ange annoncer qu’il veut s’incarner et rejoindre les hommes 

d’une bien humble manière. Sûrement n’ai-je pas eu de visite d’anges 

jusqu’à présent dans ma vie mais j’ai certainement eu des personnes 

qui ont été des relais de ce grand mystère chrétien qu’est 

l’Incarnation. Rendons grâce en ce début de semaine pour les « anges 

Gabriel » qui ont su être pour nous des porteurs de la Bonne Nouvelle. 

Je demande au Seigneur sa force pour savoir être à mon tour un ange 

Gabriel annonciateur au quotidien auprès de ceux que je rencontrerai. 

Lu 18

Contemplation d’un dialogue
Ce texte nous présente le dialogue entre Gabriel et Marie. Un échange 

simple, presque trop bref par rapport aux conséquences immenses que 

ce « oui » va  permettre à l’humanité.  A quelques jours seulement de 

Ma 19 

Merveilles de Dieu 

La première réaction de Marie semble bien compréhensible, « elle fut 

toute bouleversée ». Comment ne pas l’être quand un ange entre 

chez vous et vous salue comme le fait Gabriel. Pourtant, on voit que 

Marie se laisse toucher et rejoindre par la parole rassurante de l’ange 

Gabriel « Sois sans crainte ». Grâce à cela elle pourra dire quelque 

temps après « Le Puissant fit pour moi des merveilles » comme on 

peut le lire dans l’évangile du jour. Je prends le temps de voir les 

merveilles que le Seigneur fait pour moi aujourd’hui et je m’en 

émerveille.  

Ve 22

Arrêt sur image 
Sans doute ai-je déjà aperçu ou contemplé des œuvres d’art 

représentant ce passage de l’annonciation ? Celle de Fra Angelico ou 

une représentation plus récente comme celle d’Arcabas. Et moi, 

comment je me représente cette scène ? Centrée sur l’échange des 

deux protagonistes ou avec un décor important ? Sommes-nous dans 

une maison ou en extérieur ? Quel regard je donnerais à l’ange ? Et à 

Marie ? Je me fais une représentation mentale de la scène, comme si 

je la peignais. Je prends le temps de bien distinguer les formes et 

les couleurs que je donne à mon œuvre. 

Je 21

Rien n’est impossible à Dieu 
Au milieu de ce dialogue déjà assez déconcertant où Gabriel demande à Marie 
d’être mère du Sauveur, il nous est aussi révélé que Dieu a déjà opéré 
l’impossible : Elisabeth, dans sa vieillesse, alors même qu’elle est appelée la 
femme stérile, a conçu un enfant qui naitra dans trois mois. Dieu n’en finit pas 
de se révéler et de nous témoigner son amour. Face à ce miracle, nous 
pouvons prier pour les couples qui n’arrivent pas à avoir d’enfant, qui souffrent 
de cette situation et pour qui ce passage peut être tant difficile à entendre que 
porteur d’espérance.

Me 20

Chapitre 1, 26-38

Noël, prenons le temps de contempler cette annonce aussi 

surprenante que magnifique. Qu’est-ce que cela me fait de savoir que 

Dieu se fait homme pour me rejoindre ? Je peux prier devant la 

crèche quelques instants, en contemplant l’espace vide entre Joseph 

et Marie qui attendent la venue de Jésus et en me laissant saisir par 

l’amour de Dieu. 
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